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La Coquetterie Féminine dans la Famille
J1e VOUS dlemandvev paLrdon, miecres lectrices, si.je parais nie nmêler <le

v qu<i mme imen-aid pas, (-II, euh mi, aI lez-voli s mei vdIirie: (ue viemnn<ent
faire- les questions < le toilette ici

I 'mlii tte- l Ie vo us dlirie qu'en coii mmenmçanlt ces peti t., artice-s, j'ai
emntemidu v m'ocv-upîe' <le touit c-e qui concuernte nomi seulemnt l'enfant, mais
aussi la imê-io. . . Ai-je besoin au surplus dîe vous faire observer que les
itvi-tôts <le la iî-'-et <le l'enmfanmt sont intimeneimt liés et que si la pre-

litière se relâchme dei ses devvir., 1 . second est le preuiiiv.r à en souffrir
Cje n'est pas <Ite je veuille mnier- les vdroits <le la femmme. Vous êtes les

tilles v'Eve, mues clii-res lectriîces, et colonneu telles il vo'us est pamrfaitemnt
permmmis v'aJiouter , t votm-e séductiomn naturelle celle (le la toilette. Comme le
lisait dem'îîîrellielit l'unle de vous UnJme femme sanis toilette est uit sol-

dat.samis nuniformme.
Jeumnes filles, "vus vous parez pour trouver un mn'sni, femmes pour le

fixer, comme uni pavillom avec umme éping'e, mère pour donner à vus filles
le goût des fin s4 élégances et à vos fils l'intuition (les délicatesses de
votre sexe. Mais si lua toilette doit être, - lai.%sez-moi passer cette expre.

.4oi- commne lavi réface dorée d'une fenmmne, elld ne doit paî accaparer
tous vos insitants, empiétker sur la bonine liarniimîiie de votre maion et
tr-oubler- l'ordre de votr-e budget. J'emî ii coninu,,j'eni conmnais, vous con-
maîise <le ce-4 femmmes et (le ces4 mèm~res qlui sonit tout en surface, eni façade, cen
vIcIoion lvalilloLtuiv et allielevmt dles toilettos mapagvnises et luxv.meu.ivei qu'elles
lie pv-mmVll via payerm, qu'el lesi ie pvaien t lia oit q 'mi se règlent par does
piivat ionms i iiloses àv la imiLmsOlm.

lui, il ('st <les mièrmes qui< on1t le trii-te Cou rage lie -ogmv -r sut' la table, <le
fairme so Ii-rir i'I'estoim;v.c de leur mai-i out (Ie leuris enifamnts pourî amortir les
u-m'éavces (le leuris coutuiè'res. Il eni est q1ui avouent (ovut ingêmmélumenlt
qu'nel les mi'oniit vas le tempî s vie s'occuper- de lemur en fanîts et qui, coinme Coni-
ei îsilb'm, les c<ui lieilt IL <lys, plv is i usîour allem- faim-e (le lomngues stations
dlans les -'<abus i le leurs, fournisseurms. L'a coquetterie, mais ne pourrait-elle
v'iaiimnt s'accommodeilr i'lnet.<simmiples'

ïMaiitvi llnt qumm'il i eigo a gm-os ilo cviiis sur ima tv' te, Je p eux Ilion rappelem-
le tempmîs oit 1v-s. evItli tilles <l'il y a tr-ente amis faisaient tour-ner la tète
auîx gaminms vle liviom âge- avecv qivue tleni- lia-diiient piq1uée dans les cheveux
ouI le v-vrsage. Un Jîimot vIe nîv, m-e gr-amnd 1,abruyèmc mime revienmt sous la
pdmiime àv v-v Jvropvvs :l'av tvdv'1v rvnsle moins dan.s lat riv-ke.me du '-osiumi,
(vv1" <bas jétole ,-'rtivinaanièr- de 1, porif-r. ", Mon l)ieu, (lue ce mot est
vrai. <ai- v-îvhimi il y a les femmes qui, avec 1v-s plus belles toilettes, omit
l'aiiIttr. v mvit/qIt:mv lvm'il o n est I'at-squi, avec une simple
îv .be, vml ill dmv-<istinictionitè sat

I lvl; ! I ýs fe-mviv<-s ie S'a-i-ûtemt pîas a <les coiisivlériativvns (le ce genîre-
El a-ss'lai illvmt<i o î-mi le. comb at v(le l'av.moeur, $te-11!1v/le of lv> -y, mais

su -tv vilt pou i t;re mv mmgem- lvur mi petites aiîes, pouri les h umil iem dans leurm
ML uv vLi i- '- ropre cec.i , lui grandv Idl~mi lv)sv pîe alv8mnv 0viopemihaucu- v ut je
mne p:urta-w pas la sombmire tIéiel'a e-xprlimé dansm umne page mamigistr-ale

vmv o-urni e -mantde lk (vmivisi 1 le 'uvous citer- em termiamnt :' Illes
Ilvmvmmves v eiuiv <lx s vit, let -- vmîm i iév-ths femmes sonît p ar-
limmît mmv '-mmmm .I;t do l vit, t(-vvim a ce( 411W< Ua ri rié etmeimîte Citez le.3
livvvmmmmi-s a c.liai< eVOmm -v 1 s; de- mim't iv-i, evivlaasse c-lez les femmes l'e-spèce

(-vt ie . e'vliles i'omit bota s uit5vm'Lmi imême atîjure. P ans la i-ue, il suthit
ttqimtll,-s mme sv- m--movutimt vr q1u'ellv-ues laig- déj~à les rv-g;Lmds de

à il- vims Il 5;Lvitvl aux yeux X u v tilmmiv pr-emièrev entrevue vIeux
fe v mmves vn pliuvIms dev v-v mîtrainmtey, ve dv Iissiimv latiomi et dev î-éstýv-îv (lue n'eni
auiraie-nit vde-ux imemimîv-s i par-il cas. Pvouri la même iav vi, lv-s Col vimplinieimts
v-mit ne fvvmmmmmvs soîit loto-u iiulesi quî'enitrev Illiiim-.

M~ainiteniant a1 : 'icir' vtvil fond i sur îvce j'éprvoumve lv besoini vIe

dir. qu'il est fort heureusemenît dans notre pays de nombreuses ex-
ceptions à ce type classé. Oui, il est encore des épouses modèles,
(les mères dle famille excellentes, dont la seule préoccupation est (le
faire le bonheur dle leurs maris et de leurs enfant. Seulement dans
les grandes villes, le mal, du petit ou grand, s'étend comme un in-
cendlie et c'est parce que j'ai peur pour ces pa~uvres enfants, qui
n'onît pas, demîmamdé à niaître, peur aussi pour notre pays qui a besoin
d'ine, race forte, que.je mie suis allé à écrire cet article d'actualité.

D>r CAItA DE-C.

PAS .1)E JUCEEINTS ilÉMlRATRE8

I)e nos jours il mie faut lias juger tout le mnonde d'après l'habit.
Ilyabeaucoup (le gCii5 respectales et intelligents parmi les lîicy-

CI i.te et les .îoueurs (le golf.

( LA CAUSE
~\.v -Quelle- expression <le nialaise vous avez sur- ce portrait

-EFt pourtanît je nme sentais très bien en entrant chez le photo-
S e <ulemnmt q1uandl il in'a dit (le prendre un figure ag-réavle,

1<-CRITIQUE LtITTERAIRE

-Ah' mont cher, quelle amabilité, mon dernier livre est sur
votre table de nuit? ..

--- Le fait est que vous avez eu la nmaini heureuse. .. Je n'ai ja-
muais reen trouvé qlui m'endorme aubsi vite. ..

EST-CE UNE POINTE ?
Le'ras'r Ateos Baptiste, il y avait (les oiseaux longs

de deux cents p:e(s.
Iaizv.-Bien, sauf votre respect, s'ils étaient larges Pli proportioni,

c'est dans ce temps-là que ça vous aurait payé d'aller àv la chasse.

BOUQUET DE PENSÉES
L'histoire dle l'Église doit être enseignée avec une grande probité Dieu

n'al pas besoin de mnsonges. -LioNw XII T.
X

.Beaucoup de politiciens et peu <le philosophes. - LioN SAY.
X

Qu'est-ce qu'une constitution ?
L'habit d'un peuple fait sur mesure. - JoiiN 1B'ODLEV-.

x
Personne ne s'entend nmieux à flatter le peuple souverain qu'un médiocre

(lui attend tout de son bon plaisir-. - H. CIIÀxrAVOINE.
x

Il est impossible d'être un bon soldat si l'on n'est pas un homme de
cSeur, un homme de devoir. - EMILE BOUI ROUX

x
Les réformes politiques et sociales sont d'autant plus difliciles qu'elles

.sont plus nécessaires.
X

Il est plus dangereux <le jouer avec les miots qu'avec le feu.
G.-M. VALTOUIm.

]tien de plus dangereux qu'une idée générale dans des cerveaux étroits.

UN ATTRAIT DE PLUS
Dans le grand SAýMEDi-NOEL de cette année commencera la publication

d'un feuilleton exceptionnellement émouvant et <l'une nouveauté absolue.
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